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Ce début d’année 2014 est constructif. En effet,  
le vaudeville de L’Elysée, les explications tragi- 
comiques concernant la prétendue baisse de la courbe 
du chômage, l’annonce du recul des investissements 
étrangers en France, auront au moins eu le mérite  
de nous faire prendre conscience que le salut  
ne viendra pas des Politiques, mais de la société civile. 
Après l’Etat Providence, voici l’Etat Handicap.  
Il faut faire avec et ne compter que sur soi !
Alors qu’on nous rabat les oreilles avec les « emplois 
Jeunes », deux exemples, relatés brièvement dans ce 
numéro, nous parlent de jeunes (19 et 23 ans), des 
jeunes normaux, pas des privilégiés, qui ont eu, certes, 
de la chance mais qui ont surtout beaucoup travaillé. 
L’un à 19 ans a créé une chaîne de cuisine sur internet 
qui a enregistré plus de quatre millions de vues, tout 
en préparant son BTS, l’autre à 23 ans est considéré 
comme l’un des meilleurs pâtissiers de sa génération. 

Et lors de la remise de la 60ème Edition des Janus dont 
nous parlerons dans le prochain numéro, aux côtés de 
grandes entreprises, plusieurs start-up ont été récom-
pensées dans des secteurs aussi divers que l’industrie, la 
mode, le commerce ou l’espace de vie. Mais les jeunes 
n’ont pas le monopole de l’enthousiasme, encore que ce 
serait une fantastique nouvelle, en ce début d’année. On 
sent un frémissement, un regain d’énergie. C’est  pour-
quoi ce numéro est consacré en partie à la Formation, 
passeport pour l’emploi et outil indispensable de montée 
en gamme, à la proximité parce que les indépendants, 
lassés d’entendre leur disparition annoncée, ont décidé 
de réagir avec méthode, confiance, énergie. La confiance 
est le maître mot pour innover, consommer, prendre 
des parts de marché. Sans euphorie, les circonstances ne 
s’y prêtent pas, mais avec lucidité et détermination, tous 
les maillons de la filière retrouvent un peu de confiance. 
Alors très belle et heureuse année à tous.

En bref
P. 4
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Neo domo : En mai l’année dernière, vous avez lancé l’Académie Ex&Co. Qu’est-ce qui a motivé votre déci-sion ?
PP : Dans un contexte où tout le monde explique que le commerce est diffi cile, que la montée en gamme est la seule solution pour s’en sortir, nous avons pensé qu’il fallait que nos équipes soient les plus performantes pos-sibles  sur le plan technologique pour savoir vendre de la valeur ajoutée. C’est dans les périodes compliquées 

qu’il faut améliorer ses compétences pour être le plus performant alors que certains se désintéressent de la formation. Nous avons donc créé un outil de formation généraliste, unique dans le système de distribution du secteur, en termes de matériel et humain. 
Neo-Domo : En quoi consiste cet outil ?PP : Nous avons aménagé une structure dédiée dont une salle de 120 m2 avec plus d’une centaine de produits ex-posés en brun et gris :  image, solutions sonores,  prise de vue, mobilité et informatique. Nous ne sommes at-tachés à aucune marque, car au contraire toutes les marques qui me connaissent et qui ont compris l’intérêt d’être là sont présentes. Notre objectif est de lutter contre l’hyperspécialisation des vendeurs alors qu’aujourd’hui avec la convergence numérique, il faut au contraire  avoir une connaissance  globale de l’ensemble de l’univers. C’est un investissement humain et fi nancier important mais nécessaire.

Neo-Domo : Quel est le programme ?PP : Le module de Convergence Numérique se déroule sur deux jours  durant  lesquels nous balayons tout ce qu’il faut savoir sur le numérique en général car tout est numérique, sauf la radio où la France est en retard ! La première matinée, nous abordons le numérique avec les liaisons fi laires et sans fi l de manière généraliste avec des démonstrations de différentes marques. L’après-midi est consacrée aux technologies de l’image et du son. En image, nous présentons toutes les technologies jusqu’à l’Ultra HD ; 4K et l’OLED. Il est important qu’un vendeur 

comprenne pourquoi un TV vaut 2000 euros et un autre 999 euros et sache l’expliquer pour monter en gamme. En son, j’explique la nature du son et pourquoi, même si on perd quelques fréquences en prenant de l’âge, on a inté-rêt à investir dans un son de qualité (ampli, enceintes…) démonstrations à l’appui. Mon objectif est de vulgariser à l’extrême les technologies les plus complexes pour que chacun trouve ensuite ses propres mots pour les expli-quer. La démonstration est indispensable surtout dans un magasin où on vend du rêve. C’est l’effet Wahoo ! La matinée de la seconde journée est consacrée à la prise de vue. Nos réseaux qui historiquement étaient très forts en caméscopes, avec la banalisation de l’APN, se sont petit à petit désengagés de ce secteur. Il faut leur donner les arguments pour inciter les consommateurs à investir dans la prise de vue,  du compact au reflex en passant par l’hybride ou les caméras de sport qui se développent énormément. C’est peut-être la famille sur laquelle les démonstrations sont les plus spectaculaires et les plus convaincantes pour donner envie de bien se servir d’un appareil photo. L’après-midi est consacré à la mobilité et à l’informatique. Du smartphone à la tablette, il n’y a pratiquement plus de rupture de taille d’écran et c’est un secteur où l’environnement d’accessoires est très riche !
Neo-Domo : les technologies évoluent très vite, com-ment faîtes-vous pour rester au top de l’innovation ?PP : Le module est remis à jour régulièrement. Person-nellement je fais, par passion,  de la veille technologique quotidiennement et nous avons un deal avec les in- •••

Par Monique Caralli - Lefèvre

L'Académie Ex&Co
Au Vietnam d’où il revient, on l’avait surnommé « Little Bouddha » ! Il est vrai qu’il émane de Pascal Petitpas une sérénité et une bienveillance que  ne  reniera i t  pas  le  fondateur  du bouddhisme, par contre, il serait probablement effrayé par son énergie et sa passion pour les nouvelles technologies !Electronicien de formation, il commence sa carrière chez B&O comme responsable technique et rencontre Jean Guilmard, un grand monsieur de la formation, qui deviendra son Mentor. C’est lui qui l’initiera à la formation. Aussi quand Jean Guilmard  entre chez Panasonic pour créer le service Formation, à sa demande il le suivra pour faire de la formation commerciale. Au départ de Jean Guilmard, il reprend toute la formation et la communication. Tous les journalistes se souviennent lors des conférences de presse de Pascal Petitpas et de son art pour expliquer simplement les choses compliquées. Puis, lorsque Victor Jachimowicz prend sa retraite, Pascal Petitpas entre à la Fnac comme Directeur du Laboratoire d’Essais pendant 5 ans. C’est une période passionnante pendant laquelle il ne publia pas moins de 7 millions de dossiers par an ! Mais la formation lui manque. C’est une drogue douce ! Il aime l’étincelle qui passe dans le regard des gens quand ils ont compris ! « C’est un énorme plaisir, avoue-t-il, d’avoir trouvé les mots pour expliquer 

quelque chose qui semblait très compliqué ». Aussi quand Jacques Guguen qu’il connait depuis plus de 20 ans lui parle de l’Académie, il intègre Ex&Co pour monter le projet avec enthousiasme. La Formation demande une grande générosité, Pascal Petitpas n’en manque pas tant il y met d’énergie ! Mais ce passionné, travailleur infatigable ne s’arrête pas là : En plus d’autres fonctions chez Ex&Co (il s’occupe des sites WEB d’Expert et Connexion, il joue un rôle de prescription auprès des acheteurs…..) Pascal Petitpas intervient régulièrement sur le Podcast de RMC « De quoi j’ me mail », le premier Podcast high tech de France et c’est l’un des Experts des Tests de Capital. Depuis plus de 30 ans, il fait son métier avec un tel enthousiasme et une telle bonne humeur qu’on a l’impression qu’il s’amuse ! Mais ce passionné de voyages et de photo, se  vide régulièrement la tête en jouant au billard et pratiquant le tir à l’arc.

Destination passion

Formation

Formation
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La sécurité résidentielle se 

domotise

Dans le croisement 
des métiers
Jusqu’il y a peu, il y 
avait des corps de 
métier bien spéci-
fiques dédiés à des 

activités particulières. D’un côté on avait 
les installateurs d’alarme, de l’autre ceux 
qui électrisaient les stores et volets rou-
lants. Les installateurs de systèmes 
téléphoniques ne connaissaient pas les 
spécialistes de l’équipement en vidéo-
surveillance. Les opérateurs avaient pour 

mission principale de déployer des réseaux 
filaires puis sans fil, afin que l’on puisse se 
téléphoner de partout. Désormais, tous ces 
métiers se croisent, et chacun d’entre eux 
tente de prendre une place de plus en plus 
large, essayant de grignoter la part des au-
tres. Et on se retrouve désormais avec une 
offre pléthorique, qui même si elle semble 

avantager le consommateur par son effet 
de concurrence, risque de le perdre un peu 
dans un mélange de technologies, de pro-
tocoles et de standards.

Où en est-on de l’alarme ?
Un des premiers points auquel on pense 
quand on s’installe dans un domicile, c’est 
sa protection. En effet, l’effervescence des 
cambriolages, qui désormais peuvent se 
produire alors que la construction n’est 
pas terminée, et pour des larcins de plus en 
plus faibles, déclenche le réflexe d’installer 

une alarme de surveillance au plus tôt. De 
nombreuses offres existent sur le marché, 
soit proposées par les institutionnels du 
secteur, soit par de nouveaux arrivants, 
comme Gigaset avec sa gamme Elements, 
qui ont bien vu que ce marché a une crois-
sance élevée. Il devient en effet très facile 
d’installer une centrale d’alarme, complétée 

de ses modules sans fil, puis de la con-
necter à sa box Internet, afin de pouvoir la 
piloter depuis son smartphone.

Automatiser son environnement
Somfy, le leader du marché des moteurs de 
volets roulants, a aussi bien compris qu’il 
fallait être présent dans la domotique. La 
marque propose sa SomfyBox, que ce soit 
en B2C ou en B2B. Initialement prévue pour 
piloter les volets roulants, stores et autres 
portes de garage, que ce soit en radio RTS 
ou io-control, la SomfyBox évolue au fil du 
temps, et sait désormais dialoguer avec des 
caméras de surveillance, des régulateurs 
de chauffage, des alarmes ou encore des 
poignées sécurisées. Elle dispose bien sûr 
de sa propre application iOS ou Android. 
Chez Schneider, c’est tout un environne-
ment autour du concept Wiser qui peut 
désormais suivre au Watt près sur sa 
tablette la consommation énergétique de 
chaque pièce et piloter les appareils de 
chauffage et les prises électriques, mais 
l’ambition est de développer de nouveaux 
modules associés à des fonctions complé-
mentaires. 
Delta Dore est aussi de la partie, et son 
nouveau système Tydom 2000 peut être pi-
loté soit par un boîtier dédié à écran tactile, 
soit depuis sa tablette. Toshiba développe 
aussi avec son partenaire Ijenko une solu-
tion complète de pilotage énergétique pour 
la maison intelligente et connectée, avec 
sa gamme Pluzzy, évidemment pilotable 

depuis une tablette, un smartphone ou un 
PC.

La vidéosurveillance à installer, 
c’est facile
Installer une webcam, la relier à sa box 
Internet, puis la visualiser depuis son 
smartphone est devenu aujourd’hui un 
jeu d’enfant. Jusqu’il y a peu, il fallait en 
effet être un peu expert en informatique 
pour arriver à un résultat. Mais la démoc-
ratisation des caméras, avec surtout des 
prix devenus très abordables, souvent 
en-dessous de la centaine d’euros, ainsi 
que la disponibilité d’assistants pour le 
paramétrage, et d’applications dédiées 
pour les smartphones et tablettes, ont fait 
arriver de nombreux acteurs dans ce do-

La domotique résidentielle a longtemps traîné des pieds sur le 
vieux continent, se bornant durant des années à contrôler les 
systèmes de chauffage. Puis les alarmes se sont libérées du fil, 
permettant de placer des détecteurs un peu partout. Enfin, les 
smartphones ont délié les idées, et il est désormais possible de 
surveiller et piloter son chez soi depuis n’importe où.

Brun

Par Pierre Lagrange

Pluzzy, développé par Toshiba et Ijenko, 
est un système complet de pilotage 
énergétique de la maison intelligente

Le Safety Starter Kit de 
Gigaset Elements a tout 
ce qu’il faut dans la boîte 
pour installer un système 
d’alarme complet sans fil

la SomfyBox est diffusée 
aussi bien par les installateurs 

professionnels que par la grande 
surface de bricolage
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maine. Chez D-Link, par exemple, ce sont 
près de 10 modèles de caméras qui sont 
disponibles sur le marché, pour l’intérieur 
et l’extérieur, visualisables sur un smart-
phone ou une tablette Android ou iOS. Le 
système peut être complétés par un NAS 
spécifique (disque dur en réseau) pour 
stocker les données. Chez Synology, il a 
été tout naturel de développer les services 
de vidéosurveillance pour sa gamme de 
NAS, mais ils proposent aussi des serveurs 
dédiés, intéressant autant le marché privé 
que professionnel.

Quid des opérateurs ?
Les opérateurs sont eux aussi très inté-
ressés par la domotique, mais ils prennent 
leur temps. Le premier qui a réagi a été SFR, 
avec son offre Home by SFR, mais Orange 
et Bouygues Telecom redoublent d’énergie 
pour ne pas se laisser distancer, même si on 
attend encore des résultats concrets avec 
des offres conséquentes. Peut-être que la 
surprise viendra du trublion du secteur, à 
savoir Free, qui est capable d’arriver di-

rectement sur ce marché avec une solution 
complète et surtout originale. Même si ce 
sont encore des suppositions, le marché 
de la domotique a atteint une certaine ma-
turité, et donc tous les opérateurs devraient 
rapidement embrayer le pas. Sans compter 
que les grands fabricants de téléviseurs 
commencent à s’intéresser de très près à 
la maison intelligente.

Ne pas oublier le confort
Complétant naturellement les éléments de 
sécurité, les lampes et prises télécomman-
dées apportent un confort accru chez soi. 
Ainsi, Philips/TP Vision, après avoir lancé 
ses lampes Hue il y a un peu plus d’un an, 
a développé le concept pour l’intégrer dé-
sormais dans ses nouveaux téléviseurs 
Ambilight. Il a aussi établi des partenari-
ats, comme avec Logitech qui sait piloter 
les lampes Hue depuis ses télécommandes 

universelles Ultimate. Edimax propose 
quand à lui, même s’il n’est pas le seul 
acteur sur ce marché, une nouvelle prise 
télécommandable depuis son smartphone 
à un prix tout juste inférieur à 50 € TTC. 

Celle-ci a pour particularité de s’installer 
directement depuis son smartphone, sans 
besoin d’un PC quelconque, et ensuite on 
peut la piloter depuis le réseau local en 
WiFi, ou en 3G, donc de n’importe où.

Brun

Vous nous direz, on a encore le 
temps, c’est dans un peu plus d’un 
an. Mais un incendie, ça n’attend 
pas une date limite, sachant qu’il 
s’en déclenche en moyenne un 
toutes les deux minutes. Alors pour-
quoi attendre le dernier moment 
pour se décider, au risque d’être 
confronté à des ruptures de stock. 
Mais attention à ne pas acheter 
n’importe quoi, on trouve en effet 
un peu de tout sur le marché. il est 
donc plus sûr de faire confiance à 
une marque qui soit bien établie, et 
qui garantira donc le bon fonction-
nement d’un appareil dont le rôle 
est de prévenir. Par contre, on ne 
trouve pas encore de détecteur de 
fumée connecté. il est pourtant 
assez logique de se dire qu’en 
plus de prévenir localement, cela 
pourrait être fort utile de recevoir 
une alerte sur son smartphone où 
que l’on se trouve, que ce soit au 
bureau ou en vacances. Même si 
dans une telle situation il n’est pas 

possible d’intervenir de suite, il reste 
généralement possible de contacter 
le concierge ou un voisin pour qu’il 
jette un œil, histoire de prévenir à 
temps les pompiers.

Le détecteur de fumée 
obligatoire, c’est pour 
le 8 mars 2015

Chez Avidsen on essaye de 
sensibiliser le consommateur à 

l’importance d’un bon équipement 
en détecteurs de fumée, mais 
la marque propose aussi des 

gammes complètes d’alarme, sous 
les marques Thomson et Blyss

Le concept Wiser de 
Schneider permet de 

contrôler la consommation 
énergétique du domicile 

pièce par pièce

Synolog, a développé tout un 
écosystème autour de la vidéosurveil-
lance, autant pour le privé que pour le 
professionnel

La gamme MyDlink de D-Link comporte des 
caméras WiFi pour l’intérieur et l’extérieur, mais 
aussi des centrales de stockage en réseau

Les lampes pilotables Hue de 
Philips peuvent désormais être 

pilotées via la télécommande 
universelle Ultimate de Logitech
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Les objets connectés
Dans le monde de l’électronique de loisirs, on a vu arriver 
les GPS avec une ascension fulgurante, puis les smart-
phones, suivis des tablettes, dont les ventes ont explosé 
face à la décrue des PC traditionnels, mais cela n’a rien 
à voir avec la déferlante des objets connectés que l’on 
porte sur soi, encore appelés “wearables”. Ils arrivent de 
partout, avec des chiffres de vente qui ont progressé de 
plus de 40% en 2013. Cette année les prévisions tablent 
sur plus d’un million de ventes, mais ce n’est qu’un début. 
Les secteurs les plus prisés sont la santé et le bien-être, 
mais on va finir par tout connecter à son smartphone, que 
ce soit une montre, un bracelet, un collier, une bague, ou 
encore sa raquette de tennis, son club de golf, voire le 
collier de son animal de compagnie.
Après les startups, les géants de l’électronique, comme 
Samsung, Sony ou LG avec son Lifeband Touch, arrivent 

avec leurs objets connectés. 
Mais les premiers arrivés 
continuent sur leur lancée, 
profitant ainsi de l’énorme 
base installée de smartphones, 
estimée à 1,8 milliards fin 2013 
(source Canalys). Intel y croit 
aussi très fort, et a présenté son 
Edison, un ordinateur fait pour 
les objets connectés qui n’est 
pas plus grand qu’une carte SD.

Les français à l’honneur  
de l’internet de l’objet
Les fabricants français ont fait un véritable festival au 
CES cette année, gagnant un certain nombre de prix. 
Withings a présenté son Aura, qui analyse votre som-
meil, ou le premier tensiomètre sans fil enfin compatible 
Android (jusque là il n’y en avait que pour iOS). Parrot 
a surpris tout le monde avec le Mini Drone, mi-volant/
mi-roulant, et le Jumping Sumo, une voiture sauteuse. 
Netatmo a joué dans l’originalité avec son bracelet June 
qui surveille le temps de bronzage. Geonaute a présenté 
la première caméra embarquée qui peut filmer à 360°. 
Kolibree connecte les dents à la dent bleue avec sa brosse 
à dents électrique, Sen.se Mother prend soin de vous et 
gagne un Award. Archos entre dans le marché des objets 
connectés à des prix plancher.

Le téléviseur devient une immense 
tablette 4K
Les géants coréens Samsung et LG ont lancé l’idée l’an 
passé, mais les autres constructeurs, comme Haier et TCL, 
arrivent avec leurs écrans Ultra HD incurvés. Sera-ce 
un effet de mode, car pour réellement en profiter il faut 
quand même être placé plus ou moins au milieu et en 
face de l’écran ? Pour l’instant on ne sait plus trop quoi 
choisir, entre un LED ou un OLED, un Full HD ou un 
Ultra HD (encore appelé 4K), une dalle 16/9 ou 21/9 (et 
oui, après une tentative de Philips il y a quelques années le 
format panoramique tente à nouveau certains fabricants), 
un téléviseur qui embarque un système Android… Il est 
très difficile à l’heure actuelle de faire des prévisions sur 
les ventes, car ils varient d’une semaine à l’autre, mais le 
vrai déclencheur sera l’effet prix. L’achat d’un téléviseur 

Par Pierre Lagrange

Le CES 2014,

L’Edison présenté par Intel, bien que 
de la la taille d’une carte mémoire SD, 
est un véritable ordinateur qui sait 
dialoguer avec les objets connectés

LG, avec son Lifeband Touch, comme 
Sony et Samsung, arrivent sur le 

marché des objets connectés

La grande messe du high-tech 2014 était connectée de tous bords, que ce soit par l’ar-
rivée d’un nombre considérable d’accessoires, mais aussi dans les téléviseurs, l’électro-
ménager et même la voiture. Qui plus est, la France a eu son mot à dire, avec un bon 

nombre d’innovations qui ont remporté des récompenses.

La Geonaute 360 
première caméra 
sportive au monde 
qui filme à 360° a 
reçu le prix CES 2014 
Best of Innovations 
dans la catégorie 
Imagerie Numérique

100% connecté

Brun
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Ultra HD reste encore assez élevé, avec des écrans qui 
seront vendus entre 2500 et 5000 € dès le printemps pour 
la Coupe du Monde de Football. Il est probable qu’après 
l’été on trouve sur le marché des écrans 4K à moins de 
2000 €.

En effet, pour éviter un échec similaire à celui de la 3D, 
tous les acteurs du marché se sont embarqués dans la 
brèche de la 4K, du studio aux distributeurs. Et même si 
on peut désormais filmer en 4K (la nouvelle GoPro coûte 
moins de 400€, mais son utilisation reste marginale, il faut 
quand même compter 2000 € pour une caméra grand public 
et plus du double pour une professionnelle), l’utilisateur 
est demandeur de contenu. La 4K reste cependant un 
atout exceptionnel pour les marchés verticaux, comme 
la médecine ou la surveillance. Sans compter que des 
constructeurs comme Sharp et Samsung nous parlent 
déjà de la 8K.

Au moment où l’on parle un peu moins de Smart TV, les 
systèmes se multiplient dans les nouvelles gammes de 
téléviseurs. Ainsi TP Vision et Haier ont choisi Android, 
alors que LG est sur webOS, et Panasonic a opté pour 
Firefox OS. Sony a décidé de monter d’un cran avec 
la VoD, et propose des films Ultra HD en streaming. 
Il faut aussi compter sur Google avec son mini boîtier 

ChromeCast (lancé aux USA à 35$, et qui doit arriver 
sous peu en Europe), permettant de relier sans fil son 
smartphone ou sa tablette à son téléviseur.

La 3D, plutôt dans l’impression 
que la télévision
Maintenant que le téléviseur se focalise sur l’ultra haute 
définition, on ne parle plus trop de la 3D dans les écrans… 
il est fort possible que tout le monde attend désormais des 
systèmes qui évitent le port de lunettes spéciales. Mais la 
3D ressurgit dans un autre domaine, celui de l’impression. 
En effet, les brevets liés à l’impression 3D sont tombées 
dans le domaine public il y a peu, et de nombreux fabri-
cants, principalement des startups pour commencer, se 
sont lancés dans la conception d’imprimantes 3D. Est-ce 
l’effet de la nouveauté, il est vrai que c’est amusant de voir 
sortir un objet de plastique qui reproduit presque tout ce 
que l’on veut. Les secteurs intéressés par sont multiples, 
car en plus du passionné qui pourra s’acheter sa propre 
imprimante 3D, les services d’impression 3D deviennent 
accessibles dans les centres commerciaux, mais on peut 
aussi envisager la possibilité de reproduire des pièces 
détachées, disponibles rapidement en dépannage.

La voiture est désormais connectée
Ce ne sont pas moins de neuf constructeurs automobiles 
qui présentaient des véhicules intégrant un écran intel-
ligent. Android et Apple se sont mis dans la course pour 

établir des partenariats avec les plus grands noms. Certains 
fabricants comme Pioneer en profitent d’ailleurs pour 
revenir au devant de la scène avec des autoradios de plus 
en plus interactifs, mais Parrot, après avoir équipé plus de 
6 millions de véhicules avec ses Asteroid en 2013, démon-
trait sa solution d’infotainment connecté SOCA, destinée 
au marché de première monte. L’écran sera t’il dédié, ou 
reporté en surimpression dans le pare-brise, comme ce 
qui propose Garmin avec son système d’affichage tête 
haute ? Et ce n’est qu’un début, car on nous promet des 
voitures qui sauront rouler toutes seules, permettant ainsi 
même au conducteur de profiter dudit écran connecté.

L’électroménager connecte 
son intelligence
LG, avec son concept Home Chat, développé en partena-
riat avec le réseau social américain Line, a mis en avant ses 
appareils électroménager connectés, permettant de piloter 
son four, son réfrigérateur, son lave-linge ou son robot 
aspirateur, mais aussi le chauffage ou la climatisation, 
depuis partout, avec son smartphone, en échangeant des 
SMS. L’idée est de dialoguer de manière naturelle, et 
posant des questions simples aux appareils, et qui vous 
répondent de la même manière.

Conclusion
Malgré un marché de l’EGP qui ne se présente pas sous les 
meilleurs auspices pour 2014, avec une baisse prévision-
nelle de 6% en Europe, le CES a montré que l’innovation 
reste le curseur principal du marché de l’électronique. A 
voir donc si toutes ces nouvelles technologies vont voir 
le jour, et surtout rencontrer le succès.

Parrot, sur la lancée  
de son AR-Drone, récidive 
en présentant un Mini Drone 
et un Jumping Sumo

La mode  
des téléviseurs 
incurvés, comme 
ici avec Haier, 
trouvera t’elle  
son public ?

La Smart TV se diversifie, avec l’arrivée 
d’Android dans de plus en plus de 
téléviseurs, comme la génération 2014 
de Philips-TP-Vision

Le Google Chromecast se présente 
comme un simple dongle HMDI, pour 
diffuser les vidéos sans fil depuis son 
smartphone ou sa tablette vers la TV

Affichage des informations dans le pare-brise, 
avec le HUD de Garmin, ou écran connecté,  
en attendant la voiture sans conducteur.

LG connecte tous vos 
appareils électroména-
gers afin de dialogue 
avec eux par SMS
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